
L'IMMIGRATION DES TARES MENTAUX

Travail lu par le Docteur J.-D. PAGÉ, Médecin en chef au Port de 
Québec, Surintendant Médical à l’Hôpital de l’Immigra­

tion, Québec, au quatrième Congrès de la Cana­
dian Public Health Association, tenu à

Toronto, les 3 et 4 septembre 1915.

Il pourra vous paraître comme une ironie du sort qu'un officier 
du Sendee Médical de l’Immigration, placé à la tête d’un person­
nel de douze Inspecteurs Médicaux bien comptés, stationnés à la 
grande porte d’entrée de l’est du Dominion, vienne en cette occa­
sion vous parler de faibles d’esprit et d'aliénés chez’les immi­
grants, lorsque les statistiques de l’Immigration révèlent à peine 
leur existence, ou encore que leur nombre y paraît si restreint 
qu’ils pourraient être considérés comme une quantité négligeable.

Toutefois, puisque nous avons une loi d’Immigration bien défi­
nie aux fins de prohiber l’entrée au pays de toutes les classes de 
tarés au point de vue mental, ce doit être pour de bonnes rai­
sons; aussi avons-nous pensé, en acceptant votre bienveillante in­
vitation, que ce que vous attendiez de nous n'était pas la démons­
tration du danger que peut-être pour la nation, eugéniquement ou 
autrement, la présence parmi nous de quelques immigrants faibles 
d’esprit, mais bien l’aveu franc que si le caractère de l’inspection
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